
De la Palestine à l’Iran : stopper la guerre 
impérialiste sans fin de Trump et Netanyahou !

Samedi, les États-Unis ont bombardé les principaux sites nucléaires iraniens. Trump fait ainsi basculer dans une autre  
dimension la politique guerrière de Netanyahou. Celui-ci bombarde déjà l’Iran depuis dix jours, après s’en être pris à la Syrie,  
au Liban et au Yémen, et alors que le génocide à Gaza se poursuit.

Une nouvelle guerre au nom de la paix et 
de la démocratie

Le prétexte de ces bombardements est d’empêcher l’Iran 
d’obtenir  la  bombe  nucléaire,  dont  le  développement  a 
repris  depuis  que  Trump  a  rompu  en  2018  l’accord  de 
limitation sur le nucléaire iranien signé trois  ans plus tôt. 
Bien sûr, il n’est pas rassurant que de plus en plus d’États 
dans  le  monde,  y  compris  les  plus  réactionnaires, 
développent  de  telles  armes.  Mais  aujourd’hui,  c’est 
Netanyahou,  le  boucher  de  Gaza,  qui  possède  l’arme 
nucléaire ! Quant à Trump, il préside le seul pays qui dans 
l’histoire a utilisé cette arme, pour terroriser la population 
japonaise en 1945 ! Trump dit que « l’Iran doit maintenant 
faire la paix ». Quelle paix, quand ses prétendus défenseurs 
attaquent et bombardent eux-mêmes à tout-va ? En réalité, 
les fauteurs de guerre d’aujourd’hui, Trump et Netanyahou, 
soutenus hypocritement mais bien réellement par Macron, 
ne craignent qu’une chose : la révolte des peuples.

Qui sont les terroristes ?
Dans son discours, Trump dénonce le « caïd » iranien qui 

« soutient  le  terrorisme ».  Mais  qui  bombarde  qui ? 
Netanyahou  et  Trump !  Ils  parlent  de  « libérer  le  peuple 
iranien  de  la  tyrannie  des  mollahs ».  Foutaises.  Car  le 
génocide  mené par  Israël  à  Gaza  ne  « libère »  en  rien  la 
population palestinienne de la « tyrannie du Hamas », elle 
l’extermine  purement  et  simplement.  Et  qui  oublie  que 
c’étaient  les  États-Unis  qui  soutenaient  la  dictature 
sanglante précédente en Iran, celle du Shah ? En 2001, en 
2003, les États impérialistes ont bombardé l’Afghanistan et 
l’Irak  au  nom  de  la  « démocratie ».  Aujourd’hui,  c’est  le 
chaos en Irak, et le retour des talibans en Afghanistan.

Chaque fois, l’objectif est de terroriser les peuples. Trump 
a d’ailleurs  d’ores  et  déjà  menacé l’Iran  d’une « tragédie, 
bien plus grande que celle dont nous avons été témoins ces 

huit  derniers  jours »,  et  appelé  les  habitants  à  quitter 
Téhéran !

Défendre et organiser l’indépendance 
politique de notre classe

L’Iran  compte  près  de  30  millions  de  travailleurs  et 
travailleuses  qui  ont  engrangé  l’expérience  de  multiples 
luttes  ces  dernières  années,  à  commencer  par  le 
mouvement « Femme, Vie, Liberté » qui a vu des millions 
d’Iraniens, Iraniennes, Kurdes, descendre dans la rue pour 
affronter le régime, après l’assassinat de Mahsa Amini par la 
police  des  mœurs.  Pour  l’instant,  loin  d’aider  à 
l’émancipation, les bombardements américains et israéliens 
n’ont  abouti  qu’à  sidérer  la  population,  et  permettre  au 
régime  iranien  d’accentuer  la  répression  en  exécutant 
quiconque est soupçonné d’être un espion israélien.

L’intervention  directe  des  États-Unis  au  Moyen-Orient 
suscite  beaucoup  d’inquiétude.  Mais  elle  nous  révolte. 
L’impérialisme,  ce  n’est  pas  seulement  la  guerre 
économique, c’est aussi la guerre tout court. Cette force de 
nos dirigeants impérialistes est aussi leur faiblesse. Un réveil 
de  la  classe  ouvrière  en  Iran  pourrait  être  le  début  d’un 
soulèvement  dans  toute  la  région.  Et  même  dans  le 
monde… Il y a quinze jours, les dockers de Marseille et de 
Gênes ont montré l’exemple en bloquant l’envoi d’armes en 
direction  d’Israël.  La  semaine  dernière,  des  centaines  de 
milliers  de  manifestants  ont  défilé  dans  les  capitales 
européennes,  ainsi  qu’aux  États-Unis  pour  dénoncer  la 
guerre impérialiste au Moyen-Orient. 

Refusons  tout  soutien  aux  dirigeants  occidentaux,  à 
commencer  par  Trump  et  Macron.  À  bas  les  guerres 
impérialistes au Moyen-Orient et partout dans le monde.

Éditorial du NPA-Révolutionnaires du 23 juin 2025

Ce bulletin est le tien, tu peux y contribuer en nous contactant à l’adresse : nparevo.dassault@gmail.com
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Bulletin des militants du Nouveau Parti Anticapitaliste - Révolutionnaires de Dassault Mérignac et Martignas

« L’émancipation des travailleurs sera l’œuvre des travailleurs eux-mêmes »  Karl Marx



Un Bourget 2025 qui sentait fort la poudre
Cette  année,  encore  plus  que  d’ordinaire,  ce  sont  les 

fabricants  de drones  et  d’avions  militaires  qui  tenaient  le 
haut  du pavé au salon du Bourget.  Au-delà  des  énormes 
commandes d’Airbus, ce sont les contrats militaires auprès 
d’Embraer,  Saab,  Safran,  Naval  Group et Turgis  & Gaillard 
Groupe qui ont fait l’actualité du salon. Évidemment, notre 
chère entreprise n’était pas en reste : cette année, grosse 
opération  racolage  pour  le  Rafale.  Non  seulement  elle  y 
faisait monter le plus grand nombre possible de ministres et 
de politiciens (les actuels et futurs clients, en somme), mais 
elle exposait à côté absolument tous les missiles que peut 
porter l’avion… de peur qu’on oublie à quoi sert un avion de 
guerre ?

Dassault veut atteindre la stratosphère 
(des profits)

Au Bourget toujours, Trappier et Lecornu ont annoncé en 
grand pompe le retour de Dassault dans le secteur spatial, 
avec un nouvel avion hypersonique, le « Vortex ». Entre les 
nouvelles  commandes  de  Rafales  de  l’État  français,  de 
l’Inde, de l’Indonésie et ce projet de navette, ce sont déjà 
les profits de Dassault qui vont atteindre la stratosphère. Si 
tout  cet argent va bien monter jusqu’aux portefeuilles  de 
nos patrons et actionnaires, on peut s’attendre à ce que ça 
soit bien plus compliqué pour qu’il redescende jusqu’à nous 
qui  travaillons  dans  la  boîte.  Et  malgré  les  bobards  de 
Trappier dans les médias, il y a aussi peu de chances que ça 
« ruisselle »  jusqu’à  financer  beaucoup  les  aides  sociales. 
Pour  ça,  il  faudrait  déjà  qu’il  arrête  de  demander  en 
permanence des exemptions d’impôts et  de taxe.  En fait, 
comme c’est  nous qui  travaillons,  c’est  nous qui  devrions 
décider de ce qu’on finance et de ce qu’on produit,  pour 
qu’enfin tous ses profits « atterrissent » là où il y en aurait 
vraiment besoin.

L’appel du 20 juin du général Macron
Le 20 juin, Macron a fait un tweet dans lequel on voit un 

Rafale au décollage dans un montage suggérant qu’un appel 
est en cours pour proposer de « sécuriser l’Europe ». Une 
sorte  de démarchage téléphonique à l’échelle  de tout  un 
continent, quoi… Faute d’être le grand chef militaire d’une 
« Europe  de  la  défense »  comme  il  en  rêve,  Macron  se 
reconvertit en représentant de commerce pour le  made in  
France Dassault.  Même  plus  besoin  pour  Trappier  d’aller 
faire de la pub à la télé, son perroquet s’en charge !

Dans la famille Dassault, je demande le fils

Laurent Dassault (le 2e fils de Serge) va laisser son siège 
au conseil de surveillance de la holding familiale GIMD à ses 
deux fils. Mais Julien et Adrien vont-ils réussir à s’entendre 
avec le reste du  board, c’est-à-dire leur oncle Thierry, leur 
tante Marie-Hélène et leur cousine Helena ? Pour l’instant, 
pas d’inquiétude, Thierry reste président de la Holding et 
notre  cher  Trappier  reste  PDG.  Quand  on  découvre  les 
histoires des Dassault, on a l’impression de lire la succession 
de la reine d’Angleterre. À quand l’adaptation sur Netflix ? 
Malheureusement, quand on n’a pas la chance de s’appeler 
Windsor ou Dassault mais seulement celle de bosser pour 
eux, peu de chance d’avoir un poste de parasite assuré dès 
la naissance. Pourtant, en réalité, c’est nous, les travailleurs 
de Dassault, qui ont fait la boîte ce qu’elle est. Elle est bien 
plus à nous qu’à tous les Dassault.

Rafles de travailleurs sans-papiers
Depuis  qu’il  est  ministre  de  l’Intérieur,  Retailleau 

multiplie les attaques contre les migrants, avec le soutien de 
l’extrême droite. Après un énième durcissement des critères 
de  régularisation,  son  dernier  méfait  n’est  autre  qu’une 
opération  de  traque  aux  étrangers  lancée  dans  les 
transports en commun mercredi 18 juin avec plus de 4000 
flics  mobilisés.  Ces  rafles  ont  été  dénoncées  par  des 
manifestants en solidarité avec les victimes de ces contrôles, 
notamment à la gare du Nord, à Paris. Face aux menaces qui 
pèsent  sur  les  étrangers,  il  est  urgent  de  se  mobiliser 
massivement et de marcher sur les traces des manifestants 
américains  qui  combattent  par  milliers  la  politique 
xénophobe de Trump, de Los Angeles à Chicago. Mettons en 
œuvre  la  solidarité  entre  tous  les  travailleurs,  quelle  que 
soit leur nationalité.

Collecte : pour que vive le bulletin « Révolutionnaires » 
de Dassault Mérignac et Martignas

Le  bulletin  Révolutionnaires de  Dassault  Mérignac  et 
Martignas entend être la voix des travailleurs sur les deux 
sites, dénoncer les sales coups des patrons et tout ce qu’il 
y a de révoltant, ici comme dans toute la société. Le NPA-R 
et ses bulletins ne sont financés que par leurs militants et 
sympathisants,  notamment  à  l’occasion  de  collectes 
d’argent  organisées  à  la  porte  des  entreprises.  La 
prochaine  collecte  se  tiendra  les  8,  9  et  10  juillet 
prochains à l’embauche. Si le bulletin te plaît, ou que tu 
souhaites  simplement  l’aider  à  exister,  n’hésite  pas  à 
préparer un peu d’argent et à donner à nos diffuseurs qui 
seront présents devant la boîte !

Ce bulletin est le tien, tu peux y contribuer en nous contactant à l’adresse : nparevo.dassault@gmail.com
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